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Prehistoire et Experimentation 

par L. Pradel, Chatellerault 

Abstract 

At first, observation has been only way of prehistory. Afterwards, near disciplines (palynology, absolute datings, etc.) 
helped it. 

Of late, prehistory use experimentation in various domains such manufacture and usury of tools, rock drawings, producing 
of vessel. lt is there a turning, a change of prehistory. This recent introduction of experimental method must bring rapid 
and important advancements. 

Jusque vers Ia fin de Ia premiere moitie du xx• siede, Ia methode presqu'unique de Ia prehistoire etait restee 

l'observation. Depuis, des progres importants ont ete obtenus. Ils sont dus en partie a des disciplines annexes 

(paleobotanique, datations de l'os, des poteries, des mineraux, etc.) et aussi a l'avancement de Ia prehistoire 
proprement dite, gräce particulierement a l'application de methodes nouvelles. 

C'est ce dernier aspect que nous envisagerons aujourd'hui, en centrant une grande partie de l'expose sur l'ou­

tillage. Les raccourcis du texte seront pallies par Ia bibliographie. 

Apport des mathematiques a l' etude de l'outillage 

On sait que plus une science fait appel aux mathematiques, plus elle est precise. C'est ainsi que l'on a ete 

amene a denombrer !es outils, classes prealablement en categories, d'apres leur morphologie. Cependant, en 

raison des difficultes de l'application des mathematiques aux sciences se rapportant a l'homme (on connait Ia 

boutade : << en medecine deux et deux ne font jamais quatre ») !es conceptions different- et parfois grandement 
- selon !es auteurs. Citons a ce propos, pour Je Paleolithique : Bordes 1950 ; Sonneville et Perrot 1954 a 1956 ; 

Laplace 1957, 1958 et 1964 ; Bohmers 1957. Il arrive aussi qu'une Iiste de types industriels varie, l'auteur y 

apportant des modifications a un moment donne. En ce qui concerne l'Epipaleolithique-Mesolithique, des cher­

cheurs s'attachent a definir l'outillage en vue de l'elaboration d'une Iiste typologique (Groupe d'Etudes de l'Epi­

paleolithique-Mesolithique 1969, 1972 et 1975). Mais, ce qu'on etablit pour une region doit etre different ail­

leurs; des adaptations sont necessaires (Tixier 1968). Tous ces facteurs retentissent non seulement sur les com­
paraisons morphologiques des industries des divers sites mais aussi sur !es resultats chiffres. 

A plusieurs reprises nous avons signale !es difficultes et !es limites des definitions et denombrements des types 

industriels ainsi que des statistiques et diagrammes en decoulant (Pradel 1961), notant l'existence de nombreuses 

formes faisant le passage entre les types industriels (Pradel 1958 et 1962). 

Les calculatrices electroniques apportent une aide precieuse a l'elaboration des statistiques : leur emploi per­

met en un temps tres court, l'analyse de nombreux caracteres morphologiques (Newell et Wroomans 1972). A 

ce sujet, il convient de se rapporterau judicieux jugement de Madame D. de Sonneville-Bordes : << le traitement 

par ordinateur des donnees archeologiques est desormais un fait irreversible. [ .. . ] Mais deux problemes restent 

essentiels : a l'entree des donnees c'est l'elaboration des codes pour l'analyse des outils, a Ia sortie, c'est l'inter­

pretation des resultats, problemes qui dependent non de l'ordinateur mais du prehistorien ,, (Sonneville-Bordes 

1973). En definitive, sans meconnaitre les heureux resultats obtenus parfois en archeologie prehistorique gräce 
aux mathematiques, il faut etre conscient du fait que << Trop d'illusions sont entretenues sur !es vertus intrinse-
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ques des methodesetdes modeles mathematiques dans !es Seiences de l'Homme " (Borillo, Fernandez de Ia Vega 
et Guenoche 1977). 

Si l'etude de Ia morphologie de l'industrie est d'un interet certain, plus utile encore est Ia recherche de Ia fonc­

tion. C'est ce qui nous a amene a etablir une classification en cinq grands groupes fonctionnels : armatures de 

trait, tranchants, racloirs, outils pointus a main, outils a usages peu differencies (Pradel 1972-1973). Des rema­

niements et precisions devront etre apportes a cette premiere version quand l'acquisition de connaissances nou­
velles Je permettra. 

Apport de l'experimentation en prehistoire 

L'experimentation, bien que d'introduction ·assez recente en prehistoire, semble deja prometteuse. C'est qu'il 

s'agit Ia de Ia methodeessentielle pour l'etude de tout ce qui se rapparte a l'homme, a Ia biologie et autres Seien­

ces naturelles. Evoquons quelques-unes de ses acquisitions. 
1- Depuis de nombreuses annees, notre collegue M. Coutier- un precurseur, initialement peu suivi- possede 

une grande maltrise dans Ia taille du silex. II a ete imite dans cette voie avec bonheur par MM. Bordes, Crabbtre 

(Crabbtre et Davis 1968), Tixier ... ainsi que par bien d'autres. 

II est assez aise de reproduire experimentalement !es techniques de taille et !es differents types d'outils prehis­

toriques. Mais si l'on arrive aux memes resultats que !es hommes prehistoriques, on ne peut etre certain d'em­

ployer des methodes identiques aux leurs. Exemples : un silex ayant conserve son eau de carriere ou chauffe 
prealablement peut etre taille plus facilement. Les vibrations de l'onde de choc d'une Iangue lame qui vient 

d'etre detachee, font qu'elle peut se casser en touchant le sol, a moins que ce contact ne soit amorti par l'eau ou 

le sable. Les artisans prehistoriques connaissaient-ils ces faits ? Procedaient-ils d'une autre maniere, que nous ne 

soup~onnons pas ? II est difficile d'affirmer quoi que ce soit sur ces questions. 

2 - Pour bien connaltre !es materiaux utilises par les hommes prehistoriques, il fallait en experimenter !es 

possibilites. C'est ce que nous avons fait avec C. Tourenq pour Fontmaure. II s'agit d 'un site remarquable pour 

de telles recherches puisque quatre varietes lithiques interessantes s'y trouvent : jaspe-opale multicolore, gres 

lustre, gres grossier et silex blond du Grand-Pressigny. Les epreuves pratiquees ont montre que les Paleolithiques 

des trois niveaux de Fantmaure (Paleolithique inferieur, Mousterien a bifaces et Mousterien final a lames) 

avaient fort bien su choisir le materiau convenant Je mieux a tel ou tel type d'outil (Pradel et Tourenq 1967 et 
1972). 

3 - Les experiences concernant les differentes sortes d'usure datent de ces dernieres annees. Elles sont instruc­

tives a de nombreux egards. C'est ainsi qu'elles permettent, entre autres enseignements, de savoir quelles parties 

de l'outil etaient actives; elles orientent vers la nature des corps qui ont pu etre travailles, elles temoignent d'un 

usage plus ou moins prolange ; elles peuvent, en tenant campte aussi de l'exhaustion des pieces, faire presumer 

de Ia plus ou moins grande abondance du materiau de la region ; dans certains cas elles permettent de savoir par 

quelle main (droite Oll gauche) Je travaiJ a ete effectue. 

Pour l'etude des sequelles de l'outillage, dans une premiere demarche, on examine macroscopiquement et 

rnicroscopiquement les sequelles des outils prehistoriques (Semenov 1964, Pradel 1973 a et b). Puis on les classe 

par categories (esquilles, ebrechement, etoilement, abrasion, douci, poli, etc.). Enfin, on eherehe a reproduire !es 

differents types d'usures constates. Pour cela on taillera des outils qui seront soumis a des travaux divers (sciage, 

per~age, taille, raclage, etc.) sur differents materiaux tels que des peaux, du bois, l'os, l'ivoire, des pierres ten­
dres. 

Un certain nombre de resultats ont deja ete obtenus, assez concordants dans l'ensemble (Bordes 1970 ; Hei­

ster et Heizer 1973 ; Kantman 1970 a, b, c et 1971 ; Keller 1966; Odell 1974; Pradel 1976 ; Rigaud 1972, 

Semenov 1964; Tringham, Cooper, Odell, Voytek et Whitman 1974; White 1967 et 1968). II est clone possible 

de reproduire experimentalement !es sequelles d'usage constatees sur !es outils prehistoriques. Mais de meme 

que l'on arrive a tailler des outils similaires a ceux de l' Age de Pierre, sans etre certain que !es techniques utili­

sees de part et d'autre soient en tous points analogues, de meme il serait imprudent d'affirmer que !es differentes 



Prehistoire et Experimentation 165 

categories d'usure produites actuellement, bien que comparables a celles du passe, soient dues a des usages 

semblables. 

4- L'experimentation est employee aussi a l'etude des peintures rupestres. Personnellement nous l'avons utili­

see apropos des mains incompletes de Gargas, Tibiran et Maltravieso. Elle nous a demontre qu'en appliquant Ia 

main le dos contre Ia paroi, il devient impossible de reproduire certaines silhouettes paleolithiques et surrout 

celles ou Ia phalange est seule a manquer (Pradel 1975). 
Ailleurs, a Lascaux (( a Ia lueur d'une experimentation methodique, l'analyse des Superpositions de Couleurs se 

revele herissee de difficultes » (Allain, Balout, Bouchud, Delluc, Leroi-Gourhan An. et Ar., Vialou 1977). Mais 

de semblables recherches sont seulement a leur debut. 

5- Taujours a Lascaux, desresultatsplus nets ont ete obtenus en ce qui concerne l'eclairage. C'est ainsi que 

'' L'etude meticuleuse des lampes et de leur contenu, completee par l'experimentation, resoud jusque dans Je 

detaille problerne du Iuminaire ,, (Allain, Balout, Bouchud, Delluc, Leroi-Gourhan An. et Ar., Vialou 1977). 
6 - La recherche experimentale a ete introduite aussi dans Je domaine de Ia ceramique. Mentionnons une in­

teressante publication d' Arnal exposant comment des poteries analogues a celles du Neolithique ont ete fabri­

quees. << Bien que Ia reconstitution des techniques de Ia ceramique, teile que nous l'experimentons, soit encore Je 

fait d'une merhode tres empirique, certains documents obtenus paraissent presenter des caracteres assez sembla­

bles a ceux des productions prehistoriques " (Arnal 1974). 

Resurne et conclusion 

La prehistoire, primitivement science d'observation, a pris un grand essor depuis le milieu de notre siede. 

Cela, pour !es raisons suivantes : apport de disciplines annexes telles que paleontologie, paleobotanique, palyno­

logie, datations absolues ; recours a Ia precision mathematique ; nouvelles decouvertes sur Je terrain ; enfin, 

mise en oeuvre tout recemment de l'experimentation. 
Cette derniere pratique est d'un grand interet et il convient d'y insister tout particulierement. Elle a deja donne 

des resultats tres appreciables dans des domaines varies tels que l'erude de l'outillage et de ses differentes sortes 

d'usure, !es peintures rupestres, Ia fabrication de Ia poterie. II est infiniment probable que son röle s'intensifiera 

et s'elargira, amenant ainsi des progres importants dans nos connaissances, determinant en fait un tournant 

dans l'evolution de Ia prehistoire. En effet, le rationalisme experimental est le champ d'action ideal pour l'esprit 

d'initiative. Ainsi, comme l'ecrit G. Bachelard dans << Formation de l'esprit scientifique » : << II y a rupture et non 

pas continuite entre l'observation et l'experimentation ». 
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